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Promeneur de compagnie 
~ Il n’y a pas de sot métier ~ 

8 min – 2 personnages 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Client : Bonjour. 
Promeneur : Installez-vous, je suis tout à vous ! 
Client : Voilà… C’est un ami qui m’a conseillé de venir vous voir… 
Promeneur : Et il a bien fait ! D’autant qu’il doit être satisfait, sinon, il ne vous aurait pas 
envoyé à nous. Ce qui doit donc vous rassurer, je vous sens tendu… 
Client : Oui, enfin, c’est que je n’ai pas forcément bien saisi… Vous êtes promeneur de 
compagnie. 
Promeneur : C’est cela. Nous promenons en tenant compagnie. 
Client : Je crois que je ne suis pas au bon endroit… 
Promeneur : Mais si, mais si ! On promène les chiens, les chats, les chevaux… Il nous est 
arrivé de balader des vaches mais le paysage, elles s’en fichent un peu… Vous veniez bien 
pour un animal ? 
Client : Ah ! Parce que vous faites aussi les humains ? 
Promeneur : Bien sûr, on fait tout ! Les enfants, les adultes, les malades… 
Client : Et il y a des gens qui vous embauchent pour ça ? 
Promeneur : Qu’est-ce que vous croyez… Au prix où sont les nounous, on a envie de faire 
une course, de se détendre un peu, hop, on nous confie l’enfant que l’on promène dans le parc 
voisin. 
Client : Ah ! Oui… Les malades, je veux bien comprendre… Rééducation… Alzheimer… 
Mais les adultes ? C’est du style Escort Girl ? 
Promeneur : Ah ! Non, non, hein ! C’est balade en plein air ! Balade de compagnie. Mais il y 
a parfois des gens seuls qui ont besoin d’attention… Ou alors, la belle-mère ! 
Client : La belle-mère ? 
Promeneur : Elle débarque à l’improviste, vous avez des choses à faire, vous ne pouvez pas 
l’encadrer ! Hop, vous nous appelez, on la ballade en lui tenant compagnie… 
Client : Et elles veulent bien ? Les belles-mères, je veux dire… 
Promeneur : Nous savons être subtils… On se fait passer pour un voisin qui ne va pas… 
Ainsi la personne a l’impression que c’est elle qui nous ballade en nous tenant compagnie… 
Client : Ah ! Oui, en effet… 
Promeneur : Enfin, on n’a pas à faire cela pour les animaux ou les motos… 
Client : Parce que vous faites aussi les objets ? 
Promeneur : Nous, on est là pour promener… Un client qui n’a pas envie de rôder sa 
voiture… Quelqu’un qui craint que son vélo rouille… On en a déjà un qui nous a payé pour 
balader une échelle. Juste parce que cela le faisait rire… 
Client : Mais alors, le jour où j’ai envie de déménager… Il suffit que je vous demande de 
promener mes meubles et hop ! 
Promeneur : Non, non, la promenade implique le retour à la case départ… 
Client : Bien sûr… 
Promeneur : Ce n’est pas pour un déménagement que vous veniez nous voir, au moins… 
Client : Je ne savais même pas que vous promeniez les objets… 
Promeneur : Ni les personnes, donc c’est pour un animal. Allez-y, n’hésitez pas ! Je vois que 
vous êtes gêné, c’est quoi ? Un animal dangereux ? Un crocodile ? Un buffle ? Un anaconda ? 
Client : On vous a déjà demandé de promener ces choses-là ? 
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Promeneur : Vous n’aurez jamais l’imagination nécessaire pour trouver tout ce qu’on a pu 
nous demander… 
Client : Je n’en reviens pas… Evidemment, du coup, je suis plutôt banal… 
Promeneur : Alors, allez-y ! C’est pour quoi ? 
Client : En fait, j’avais surtout pensé à la compagnie… J’ai un poisson. 
Promeneur : Un poisson. 
Client : Oui… Désolé… 
Promeneur : Ah ! Mais ne vous excusez pas ! Je répétais simplement ! Un poisson, très 
bien ! Quel genre ? 
Client : Genre poisson rouge… De cette taille… Je pars une semaine. Alors, j’ai un ami qui 
va le nourrir… Et c’est là qu’il m’a dit d’aller vous voir… Il a été tellement convaincant… 
Promeneur : Bien, très bien ! Il a eu raison ! 
Client : Mais là, je ne sais pas… Après tout, une semaine, ça ira… 
Promeneur : Mais détrompez-vous ! Un poisson est un être vivant et à ce titre, il a lui aussi 
besoin de compagnie ! Nos psychiatres animaliers vous le diront ! 
Client : Vous avez des psychiatres pour animaux ? 
Promeneur : Bien sûr ! Qui étudient les besoins des animaux et comment pallier aux mieux à 
leurs attentes ! Je vous disais qu’on promenait les enfants au parc ! Vous nous voyez y 
promener un porc-épic ?! Trop dangereux… 
Client : Parce que vous promenez des porcs-épics ? 
Promeneur : Nous avons un client, oui, qui… Bien. Votre poisson rouge ? 
Client : Euh… Je voyais plus la compagnie, moi… La promenade… 
Promeneur : Ah ! Nous tenons compagnie lors des promenades ! Tout se fait en extérieur ! 
On ne veut pas de problème : on ne rentre pas chez les gens ! 
Client : Euh… Et donc, vous promèneriez mon poisson… 
Promeneur : Bien sûr ! Plusieurs possibilités, à vous de choisir. On peut le promener en 
extérieur en portant le bocal à la main. Classique, simple mais, je vous avouerai, ça bouge et 
le poisson a une tendance à être malade… 
Client : Parce que vous avez fait des études sur les poissons malades en transport… 
Promeneur : Nous avons des spécialistes qui étudient tout ! 
Client : Je vois ça… 
Promeneur : Niveau au-dessus : on pose le bocal sur une planche à roulettes. Alors, 
attention ! Quand je dis planche à roulettes, je ne parle pas de skateboard ! Une vraie planche 
avec des roulettes de qualité pour éviter les vibrations ! Le poisson voit le sol, il a 
l’impression de se déplacer, très prisé. 
Client : Mais il n’y a aucune chance pour que le bocal tombe ? 
Promeneur : Pensez ! C’est conçu pour rester bien fixé ! 
Client : Et il y a d’autres niveaux ? 
Promeneur : Oui, oui, deux autres. Le troisième, c’est la même chose mais la planche est 
mise dans une rivière et tirée. Les avis des spécialistes sont partagés : certains trouvent que 
c’est mieux car le poisson voit de l’eau, les autres trouvent cela moins bien car c’est moins 
varié qu’une promenade en ville… 
Client : Et le dernier niveau ? 
Promeneur : Alors là, la ballade se fait dans l’eau ! Petite laisse à poisson, on le suit sur une 
portion de rivière calculée selon sa taille. Il peut faire des rencontres, s’ébattre dans un 
élément naturel vaste… Très bien mais plus cher. Le coût de la laisse qui a été conçu 
exprès… 
Client : Je n’en reviens pas… J’étais loin d’imaginer que… 
Promeneur : Alors ? Qu’est-ce qui vous intéresse ? 
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Client : Je n’en sais rien… Vous n’auriez pas une brochure avec les tarifs ? Le temps que je 
m’y fasse… 
Promeneur : Bien sûr ! Rien ne presse ! Discutez-en avec votre poisson pour vous décider… 
Client : Que j’en discute… 
Promeneur : Les poissons sont beaucoup plus intelligents que ce que l’on veut bien croire ! 
Vous verrez à son œil ses préférences… 
Client : Oui… Je vais mettre encore un peu plus de temps à me faire à l’idée… Merci pour… 
Promeneur : N’hésitez pas à nous recontacter ! Vous avez toutes les coordonnées dessus ! 
Client : Merci beaucoup… (en sortant, pour lui : ) Je me demande s’ils n’essayent pas de me 
balader, là… 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


